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LE JURA 2025 

    Les Moussières 

 

  Et si nous revisitions les Hauts PLATEAUX du JURA  que nous avions découverts en 2019 lors de notre 

séjour à BOIS d’AMONT ! Et bien oui, c’est dans le village vacances Georges Moustaki situé dans le hameau des 

MOUSSIERES à proximité de la ville plus connue de St Claude que nous avons séjourné du 15 au 22 Juin. Nous 

sommes arrivés le dimanche en fin d’après midi non sans avoir pris une « rincée magistrale » dernière colère céleste 

précédant une semaine radieuse. 

 

  

   

Trente un participants ont pu apprécier entre autre le climat de cette magnifique semaine  où la température 

oscillait entre 13 et 27° quand notre beau Midi croulait sous quelques 38° bien sonnés ! Dans ce décor grandiose où 

prairies et forêts se répètent à l’infini, une ombre au tableau, tels de géants candélabres  de nombreux arbres 

totalement desséchés ; ces splendides épicéas qui recouvrent cette région sont malheureusement victimes d’un 

insecte (le scolyte) qui fait des ravages dans le massif forestier. Ces insectes s’installent entre l’écorce et le tronc en 

se multipliant à une vitesse exponentielle provoquant le dessèchement de l’arbre en bloquant la circulation de la 

sève. L’O.N.F constate impuissant que l’ampleur des dégâts est considérable. Heureusement la région a d’autres 

attraits.  
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Lundi 16 Juin 

  La disparité des forces en présence nécessite la composition de plusieurs groupes. Bernard et Hervé 

feront cause commune pour des sorties assez audacieuses compte tenu de la topographie des lieux ; quelques 

téméraires essaieront bien, très occasionnellement, de les suivre mais la raison aura vite prévalu sur l’impétuosité ! 

Tous les autre n’auront pas hésité un seul instant en voyant les dénivelés que j’avais proposés : le « Tarif, là-bas, 

c’est 50km et 1000m de dénivelé, quant à la vitesse je n’ose vous en parler ! Je peux vous assurer que les cyclos en 

V.A.E ont chéri leur machine quand les musculaires jouant du dérailleur recherchaient sans cesse un peu d’oxygène ! 

Jugez plutôt : après avoir descendu 15km en direction de St Claude un sentiment d’inquiétude s’est emparé du 

groupe, fallait-il faire les 60km prévus ou trouver un plan B ? La 2ème solution fut trouvée illico par Christian Lasselin, 

bien nous en a pris car le parcours fut réduit à 45km pour 970m de dénivelé nous permettant un déjeuner à l’heure. 

Il faut avouer que seul Bernard et Hervé accompagnés du brave Pounay, un peu imprudent  il faut l’avouer, ne se 

sont pas dégonflés. 

 

  Mardi 17 Juin 

  Les deux compères bien connus se sont à nouveau lancés sur 115 km et 2500 m de dénivelé, ils ne 

sont pas venus pour faire « dans la dentelle », le terrain s’y prête il faut l’exploiter à fond. Pour « les sans grades » 

nous voilà partie dans une virée plus paisible sauf pour l’intrépide (casse-cou eut été plus approprié)  Max trop 

heureux de nous faire voir sa virtuosité dans les descentes jusqu’au moment où, dans une courbe, il est venu 

« embrasser » le véhicule d’un Hollandais totalement médusé. Râpé sur tout le corps mais sa monture encore en 

bon état, notre homme dur comme un roc, a pu tout de même rentrer au bercail. Croyez vous que cette maladresse 

lui apportât une once de réflexion ? l’avenir nous le dira….. 

  Mercredi 18 Juin 

  Hervé seul s’est offert une escapade sur le col de la Faucille quand son acolyte chevauchant son Gravel 

a pu accompagner nos vététistes purs et durs que sont Jeannot, Bernard et Vado sur des pistes aux déclivités 

effrayantes. Les « véhicules lents » ont osé un 60 km, 1150 m de dénivelé  rentrant ainsi dans des délais 

raisonnables. Il faut avouer que nous avions avancé le départ…. d’une demi-heure. 

  Jeudi 19 Juin 

  Sortie à la journée avec pique-nique sur les rives du Lac des Rousses situé à 2 km de la station 

éponyme. Là, ce fut la véritable escapade cyclo touristique où tous les pédaleurs ( hommes et femmes) furent de la 

partie en toute convivialité. Le village de Bois d’Amont évoqué en préambule étant très proche, un petit crochet 

avec dégustation d’un café s’est naturellement imposé à nous avant un retour tout aussi calme malgré quelques 

erreurs d’aiguillages de ma part. (pour un cheminot c’est un comble !) 



 

  Vendredi 20 Juin 

  Jour d’apothéose pour Bernard et Hervé. Ils sont allés rejoindre une vieille connaissance en Suisse qui 

leur a concocté, en toute amitié, un parcours à leur mesure : 130 km, 3 cols, 2000 m de dénivelé ! peut on 

véritablement parler d’un ami ? La vieille garde s’est contenté d’un aller-retour au col de la Faucille (1350m) 

frontière entre la France et la Suisse. Notre ami Max, bien remis de toutes ses écochures au point de les avoir 

totalement oubliées, que croyez vous qu’il fît dans la descente du col ? Et bien toujours épris par ses vieux démons, 

il a dévalé la pente avec la même frénésie qu’il le fît trois jours plus tôt. Quelle ne fut pas notre sidération quand il 

nous affirma sans sourciller : «rassurez-vous dans ces moments-là je gère ». Conclusion : Il sera l’éternel incorrigible. 

Décidemment dans mes narrations, il alimentera toujours la rubrique des anecdotes croustillantes, Max,  je te dois 

un petit…. Merci. 

  Samedi 21 Juin 

  Si vous relisez la sortie du 1er jour, les « dégonflés » qui n’avaient pu accomplir le parcours en totalité 

ont voulu prouver qu’ils avaient quelques réserves pour l’effectuer et donc 60 km 1150m de dénivelé sur des routes 

fraîchement ombragées par des arbres centenaires. 

Comment ne pas citer individuellement tous ces braves qui ont osé défier ce Massif Jurassien : 

 Bernard et Hervé je les passe sous silence, je suis sur qu’ils ne m’en voudront pas. 

 Michel Prodon :  Le V.A.E avec 2 batteries bien chargées s’il vous plait , c’est la force tranquille ; il faut dire 

qu’il n’était pas en terrain inconnu puisqu’il y a passé sa jeunesse. 

 Christian Lasselin : surtout ne pas l’oublier, as de l’informatique ne nous a-t-il pas trouvé le Plan B du 1er 

jour ? 

 Alain Sabatier : notre vétéran a bien résisté à l’usure du temps malgré un genou récalcitrant. Le « bougre » a 

bien géré…. ses sorties. 

 André Aulagnit : Cet homme, adepte d’une religion particulière ne jure que par le 55x13 , ne lui parlez pas de 

la moulinette, il vous dira qu’il n’est pas là pour faire de la semoule ! 

 Bernard Cometto : lui aussi un adepte de la même religion, il n’avait qu’une cassette de 20 dents excusez du 

peu ! Il a tout de même survolé allègrement toutes les bosses.  

 Pounay : alors qu’il consacre tout son temps au jeu de cartes, dès qu’il est sur son vélo il écrase les pédales 

avec une énergie insoupçonnée. 

 Jean Charles Fernandez : égal à lui-même, sur la réserve mais toujours dans le bon tempo , il peut répondre à 

toutes les accélérations en trois coups de pédales. Cet homme peut aller très loin n’a-t-il pas fait une VIA RHÔNA et  

l’Arc Méditerranéen de Port Bou à Vintimille ? 



 Christian Saulnier : lui qu’ on croyait avoir définitivement largué dans un col de 15 km que nous montions de 

concert avec Henri, bien aidés en cela par deux petits moteurs, quelle ne fut pas notre surprise de le voir arriver 

seulement  2 minutes après nous au Village Vacances, un véritable « forçât » de la route ! mais où va-t-il chercher 

cette énergie ? Et dire qu’il y a  des mauvaises langues qui disent qu’il a loué une jambe de Pogacar, avec Henri nous 

pensons même qu’il a loué ….les deux ! 

 Henry Tranchecoste : c’est la tranquillité incarnée, s’il n’oublie pas qu’il a tutoyé les plus hauts sommets dans 

sa jeunesse il est toujours enclin à une très grande humilité. 

 Max Bizard : faut il vraiment que j’en parle ? et bien oui car s’il n’existait pas il faudrait l’inventer : il est 

l’archétype du cycliste qu’il ne faudrait pas mettre sur….. un vélo ! 

 En ce qui me concerne, je peux vous assurer que mon ORBEA motorisé m’a grandement facilité la tâche et  

sporadiquement celles de quelques autres. Vive le V.A.E ! 

 Nos vététistes Jeannot et Vado bien drivés par un Bernard toujours soucieux de faire visiter la région dans 

toutes ses profondeurs et toutes….. ses hauteurs avides de sentiers montants , tortueux, malaisés aux pentes 

effrayantes leur a bien secoué le « cocotier » que voulez-vous le G.P.S n’a plus aucun secret pour lui. 

 Hélène et Geneviève rassurez-vous je ne vous oublie pas car si vous avez bien marché vous avez aussi bien 

pédalé ; pour le pique-nique à la station des Rousses vous avez montré que vous étiez à la hauteur des plus 

chevronnés. De l’avis général , l’année prochaine vous serez régulièrement inscrites aux sorties du matin. 

 

 Et les autres me direz-vous ? Yvette, Sylvie, Patricia, Josette, les Nicole, Francine, Sergine,  Joelle, Ponpon et 

Monique ont toutes à des degrés divers sillonnaient à pied les sentiers environnants pour ramener dans la plaine un 

peu de cet air frais des montagnes qui grise et qui fait danser.. Alain Poussel a sacrifié son temps rivé sur son 

portable guettant le moindre scoop pour le plus grand plaisir de son président. 

 



   Je viens de vous parler des activités sportives maintenant , comme il se doit, il faut que j’ajoute 

le tourisme. Le département  du JURA fait parti de la région Bourgogne Franche-Comté. Si la forêt recouvre la 

plupart du territoire, les prairies aux fourrage très abondants où les vaches paissent paisiblement et les nombreux 

lacs offrent un magnifique panorama. Parmi les sites remarquables  visités il y a le Fort des Rousses, celui-ci quittant 

sa vocation militaire  sert de cave d’affinage à plus de 140 000 meules de Comté Juraflore  ( Pour info 400 litres de 

lait pour une meule de 40kg ). La ville de St Claude et son emblématique Musée de la Pipe et … du Diamant. En 

pleine production plus de 6000 ouvriers fabriquaient 30 millions de pipes artisanales par an avec le bois de bruyère 

soit la moitié de la production mondiale. Pour le diamant , deux spécialités ; les lapidaires véritables experts des 

pierres précieuses et les diamantaires spécialistes du diamant uniquement ( matériaux si dur qu’il ne se façonne que 

par lui-même ). Les cascades et les lac tous plus beaux les uns que les autres donnent une ambiance rafraîchissante. 

Je terminerai en disant que nous avons passé une semaine très conviviale empreinte d’une remarquable douceur 

montagnarde immortalisées  par tous les participants et en particulier Monique notre Reine attitrée du déclic. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

Les Participants : 

Aulagnit André et Joelle     Bizard Max et Pompon                                                                            

Charpenay Claude et Monique                                                 Grougnard Jeannot et Yvette        

Lasselin Christian et Sergine                                                      Mazel Bernard et Sylvie          

Prodon Michel et Patricia     Poussel Alain et Nicole  

Roman Vado et Francine     Sabatier Alain et Josette 

Saulnier Christian et Geneviève    Siccardi Jo et Seimpere Nicole 

Tranchecoste Henri et Hélène 

Cometto Bernard      Dardennes Bernard 

Fernandez Jean Charles     Goirand Hervé 

Merentie Claude  

     Jo SICCARDI          

     30 JUIN 2025 

 

 

 

  


